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PRÉFACE

J’aime à l’évoquer : venant pour la première fois à Chantilly et arrivant à pied de la gare, ce sont les Grandes Écuries que j’ai aperçues d’abord. Je me suis figuré, tant leur beauté m’a frappé, qu’il s’agissait du château. J’avais vingt ans.

Je ne les avais plus, loin de là, quand l’Académie française m’a élu président du collège des conservateurs du domaine de Chantilly, responsable justement du château, du parc et de ses demeures, voire de la forêt. Des fenêtres de l’appartement, que, ordre du duc d’Aumale, on m’a assigné, les Grandes Écuries m’ont littéralement sauté aux yeux.

Il ne m’a pas fallu beaucoup de temps pour que l’on me parle du Musée Vivant du Cheval, d’Yves Bienaimé, son initiateur et animateur. Notre rencontre en a nécessairement découlé.

Au cours de ma vie déjà longue, le destin m’a fait connaître un certain nombre de gens extraordinaires. J’ose l’affirmer : en l’occurrence Yves Bienaimé emporte la palme. Quand le lecteur du présent livre rejoindra la dernière page, il me donnera raison.

Tout l’aura étonné, tout l’aura ébloui : l’histoire de sa famille ; sa peinture si attachante des lieux où il a grandi ; le goût de l’équitation venu très tôt, son acharnement à la pratiquer sans argent ; ses échecs suivis d’autant de réussites ; après bien des années, la découverte à Chantilly d’un cercle hippique ignoré ; la certitude que l’Institut de France, propriétaire, ne faisait rien de ce haut lieu ; la conviction qu’il pouvait, lui, lui seul, y faire naître un musée du Cheval ; la vente de la maison familiale pour s’en donner les moyens ; la réussite qui a suivi, sans aide de personne, sans un sou de subvention ; la naissance de la plus charmante famille hippique de l’histoire ; les spectacles dont Yves a eu l’idée, plutôt boudés à l’origine, bientôt conduits sous le dôme au triomphe ; les restaurations conduites par le même en tant qu’architecte et banquier ; la statue de la Renommée, disparue sous la Révolution, remise à sa place : tout cela, abasourdis, les plus anciens Cantiliens l’ont vu, ceux arrivés sur le tard ont applaudi.

Certains préfaciers racontent le livre qu’ils étaient chargés seulement d’annoncer. Je ne suis pas de ceux-là. Aux lecteurs de s’y mettre. À peine auront-ils commencé et – je le jure – ils n’abandonneront plus Yves Bienaimé.

Alain Decaux
de l’Académie française




AVANT-PROPOS

Quand Jean-Louis Gouraud m’a demandé mon autobiographie, en tant qu’écuyer et créateur du Musée Vivant du Cheval, j’ai accepté pour montrer qu’étant né avec un handicap, on peut malgré tout réussir sa vie et que ce handicap se révèle bénéfique quand, par compensation, il oblige à développer d’autres talents.

Souffrant dès mon plus jeune âge d’un très grave défaut de prononciation dû à une importante surdité, je ne pouvais m’exprimer normalement et n’ai pas fait de brillantes études. Je me considère donc comme autodidacte ; de plus, je trouve difficile de parler de soi ; j’ai donc demandé à mon gendre Pascal Renauldon, journaliste, de rédiger, sous sa signature, le récit de ma vie.

Enfant, j’étais si affecté moralement par mon handicap que j’ai souvent envisagé de faire « une grave bêtise » ; c’est un cheval qui m’a sauvé et, en retour, j’ai consacré ma vie aux chevaux. La présence d’un animal est d’un grand secours pour toutes les personnes en souffrance physique ou morale qu’il comprend sans les juger.

Comme vous le verrez dans l’ouvrage écrit par mon gendre, ma vie est un roman ! Mais je peux vous certifier que tout est rigoureusement exact et fidèlement transcrit.

Ce qui m’a donné la force et la chance d’affronter sans crainte les difficultés de la vie, c’est la foi, la confiance en ma destinée, et la mise en œuvre de ce principe : « Oser faire ce que les autres n’osent pas faire ; ne jamais faire ce que les autres font » avec pour seuls guides mon intuition et la ferme volonté d’atteindre mon objectif.

J’ai toujours eu la passion de la création ; pour moi, le Beau, c’est-à-dire l’Art, est d’origine spirituelle ; les plus beaux monuments ont toujours été érigés à la gloire du divin (quel qu’il soit), et pour ma part, j’ai toujours eu l’impression d’avoir été envoyé pour sauver le chef-d’œuvre que sont les Grandes Écuries. Créer m’a donné beaucoup de joie, mais partager mes créations avec le public m’en a procuré bien davantage.

Je souhaite à tous mes amis handicapés, à qui je dédie le récit de ma vie, de posséder cette foi qui permet de traverser les épreuves et de garder espoir car, malgré les difficultés, la vie est belle quand on sait la regarder.

Naturellement, rien n’aurait été possible sans ma famille : ma femme Annabel et nos filles, Sophie, Sandrine et Virginie, qui sont notre plus belle réussite.

Yves Bienaimé
écuyer fondateur du Musée Vivant du Cheval



 

JEAN-PAUL II ET L’ART

« L’esprit humain vit de vérité et d’amour. Cette nécessité engendre le besoin du beau. Cet amour est créateur, cet amour apporte l’inspiration, génère les plus profonds motifs au cœur de l’activité créatrice de l’homme […] Celui qui croit, celui qui aime, qui espère dans le sens chrétien du terme, entre dans un monde nouveau. De même, celui qui pratique l’art avec passion, dont le goût et le talent lui ont été donnés par Dieu, un tel homme ne cherche pas de bénéfices personnels ; il ne compte pas seulement sur ses propres forces. Il permet que se développe dans son cœur ce qu’il y a de meilleur en lui : un homme libre, éduqué et désintéressé. Il éprouve la paix la plus profonde. »

Phrase citée le 9 novembre 2008 au Potager des Princes à l’occasion d’une soirée au profit de la fondation Jean-Paul II. Une messe avait été célébrée dans le théâtre de la Faisanderie par deux évêques et quatre prêtres lors de laquelle la présidente de cette fondation, Madame Christiane Tomkiewz, rappelait que Jean-Paul II avait été un « homme de théâtre aimant la nature ».




PROLOGUE

Le 27 juin 2008, deux ministres, un académicien, le préfet de l’Oise et de nombreuses personnalités inauguraient le théâtre achevé de la Faisanderie, petit joyau du Potager des Princes. Cela faisait plus de cinquante ans qu’un théâtre – non subventionné – n’avait vu le jour en France alors que, depuis la Révolution, il n’y avait plus de théâtre à Chantilly. Ce théâtre est sans doute la dernière grande folie d’Yves Bienaimé. Ce jour-là, Étienne Poncelet, architecte en chef et inspecteur général des Monuments historiques, prononça ce discours :

Cher Yves Bienaimé,

Grâce à vous, nous sommes aujourd’hui dans les jardins vivants d’André Le Nôtre. Nous voici, en effet, chez vous, dans les jardins de la Faisanderie, à proximité immédiate de la grande cascade et du bassin de la Tenaille. Ces ouvrages aujourd’hui disparus constituaient le cœur des jardins qui ont fait la réputation de Chantilly, à l’aplomb exact des grands réservoirs qui étaient alimentés en eau par le pavillon de Manse.

Après le Musée Vivant du Cheval, votre première création, vous voilà aujourd’hui attelé à l’œuvre des jardins vivants de Chantilly.

Ce que le duc d’Aumale n’a pas réussi à réunir au domaine de Chantilly, vous, Yves Bienaimé, vous l’avez fait. Nouveau prince de notre temps, vous avez rassemblé ici, à la fois la mémoire de ces jardins illustres mais aussi celle du théâtre du parterre de l’Orangerie. Avec la troupe de votre fille, vous en faites aujourd’hui un théâtre non seulement historique mais bien vivant.

L’estime que j’ai pour vous, je la tiens de plus de dix ans de cohabitation lorsque, avec les services de l’État et de l’Institut de France, nous avons œuvré ensemble pour redonner au domaine, non seulement son image mais aussi sa vie. La restauration des Grandes Écuries, chef-d’œuvre du siècle d’un autre « Bienaimé », est aussi le fruit de cette œuvre commune.

Avec vous, j’ai découvert ce qu’est le « fait du prince », composé à la fois d’intuition créatrice et de volonté farouche de réaliser.

Pour vous avoir vu à l’œuvre depuis tant d’années, j’atteste ici devant vous tous et devant vous, Madame la ministre de la Culture, Monsieur le ministre du Budget et Monsieur le président Alain Decaux de l’Académie française, que rien n’a été fait ici qui n’ait été longuement médité, promptement décidé et créé par Yves Bienaimé.

À votre contact, j’ai entrevu ce qu’étaient ces « princes architectes » du XVIIe siècle, lorsque les princes de Condé et le roi Louis XIV rivalisaient d’architecture.

Avec vous, j’ai rencontré l’un d’entre eux, chevauchant votre beau cheval noir, des « desseins » plein la tête.

Je sais aujourd’hui pourquoi vous avez appelé ce splendide jardin le Potager des Princes avec un S.

Voilà brillamment résumée l’œuvre d’une vie dédiée à l’amour du cheval, de la pierre et de la nature. Voici l’histoire de cette vie qui commence en Picardie avant la guerre…
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